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ACTION URGENTE 
BURUNDI. UN DÉFENDEUR DES DROITS HUMAINS EN 
DÉTENTION PROVISOIRE 
Le défenseur burundais des droits humains Nestor Nibitanga est en détention provisoire 
depuis plus de cinq mois. Il a été arrêté le 21 novembre 2017. Amnesty International 
estime que les charges retenues contre cet homme (« atteinte à la sûreté de l’État » et 
« rébellion ») sont liées à son travail en faveur des droits humains. 
 
Nestor Nibitanga, ancien observateur régional de l’Association burundaise pour la protection des droits humains et des 
personnes détenues (APRODH) chargé du centre et de l’est du Burundi, est en détention provisoire depuis plus de cinq 
mois. Il a été inculpé d’« atteinte à la sûreté de l’État » et de « rébellion ». Amnesty International pense qu’il est 
sanctionné pour ses activités pacifiques en faveur des droits humains et son appartenance passée à l’APRODH.  
 
Nestor Nibitanga a été arrêté à son domicile de Gitega le 21 novembre 2017. Lors de son arrestation, la police a saisi 
deux clés USB, dont l’une contenait un projet de rapport d’activité relatif à un réseau local d’observateurs des droits 
humains. Nestor Nibitanga n’était plus employé par l’APRODH car cette organisation de défense des droits humains, 
comme au moins neuf autres, avait été fermée par le ministre de l’Intérieur en octobre 2016 ; elles étaient accusées de 
« ternir l’image du pays » et de « susciter la haine et la division au sein de la population ».  
 
Immédiatement après son arrestation, Nestor Nibitanga a été détenu par le Service national de renseignement (SNR) à 
Bujumbura et privé d’avocat jusqu’au 4 décembre 2017. Il a alors été transféré à la prison centrale de Murembwa, à 
Rumonge (sud-est du Burundi), où il se trouve encore.  
 
Sa demande de libération sous caution a été rejetée le 3 janvier 2018 mais il a interjeté appel de cette décision.  
Amnesty International considère Nestor Nibitanga comme un prisonnier d’opinion, qui n’est visé qu’en raison de ses 
activités pacifiques en faveur des droits humains.  
 
DANS LES APPELS QUE VOUS FEREZ PARVENIR LE PLUS VITE POSSIBLE AUX DESTINATAIRES MENTIONNÉS CI-
APRÈS, en français ou dans votre propre langue : 
 exhortez les autorités à abandonner toutes les charges pesant sur Nestor Nibitanga et à le libérer immédiatement et 
sans condition ; 
 appelez-les à veiller à ce qu’il puisse voir sa famille et consulter l’avocat de son choix dans l’attente de sa libération ; 
 engagez-les à veiller à ce qu’il soit protégé contre la torture et les autres formes de mauvais traitements pendant sa 
détention ;  
 demandez-leur de cesser d’intimider et de harceler des défenseurs des droits humains.  
 
ENVOYEZ VOS APPELS AVANT LE 11 JUIN 2018 À : 
Ministre de la Justice 
Aimée Laurentine Kanyana  
Ministère de la Justice 
BP 1305 
Bujumbura, Burundi  
Twitter : @AimeeLaurentine 
Formule d’appel : Madame la Ministre, 
 
 
 
 
 
 

Procureur général de la République  
Sylvestre Nyandwi  
Parquet général 
BP 105  
Bujumbura, Burundi  
Courriel : sylnyandwi@yahoo.fr 
Formule d’appel : Monsieur le 
Procureur général, 

 
 
 
 
 

Copies à : 

Ministre des Droits de la personne 
humaine, des Affaires sociales et du 
Genre 
Martin Nivyabandi  
Ministère des Droits de la personne 
humaine, des Affaires sociales et du 
Genre 
Ancien bâtiment des Finances, 
Bujumbura, Burundi 
Twitter : @mmnivyabandi 
Courriel : solidaritegenre@yahoo.fr 

Veuillez également adresser des copies aux représentants diplomatiques du Burundi dans votre pays. Insérez les adresses ci-
dessous : 
Namenom(s), Address 1adresse(s), Address 2n° de fax, Address 3adresse électronique, Fax numberformule d’appelEmail addressSalutation . 
 
Vérifiez auprès de votre section s’il faut encore intervenir après la date indiquée ci-dessus. Merci. Ceci est la deuxième mise à jour de 
l’AU 257/17. Pour plus d’informations : https://www.amnesty.org/fr/documents/afr16/7870/2018/fr/. 
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ACTION URGENTE 
BURUNDI. UN DÉFENDEUR DES DROITS HUMAINS EN 
DÉTENTION PROVISOIRE 
 
 
COMPLÉMENT D’INFORMATION 
 
Depuis le début de la crise politique, en avril 2015, les autorités burundaises se sont lancées dans une répression de grande 
ampleur qui vise les membres de l’opposition, la société civile indépendante et les médias. De nombreux défenseurs des droits 
humains ont fui le pays pour des raisons de sécurité, et bien d’autres encore sont injustement poursuivis en raison de leurs 
activités en faveur des droits fondamentaux au Burundi.  
 
Pierre-Claver, fondateur de l’APRODH et éminent défenseur des droits humains, a réchappé de peu à un assassinat le 3 août 
2015. Son fils a été tué le 6 novembre 2015, après avoir été arrêté par la police.  
 
Nom : Nestor Nibitanga 
Homme 
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URGENT ACTION 
HUMAN RIGHTS DEFENDER HELD IN PRE-TRIAL DETENTION 
Burundian human rights defender Nestor Nibitanga has spent more than five months in 
pre-trial detention. He was arrested on 21 November 2017. Amnesty International 
believes the charges against him of “threatening state security” and “rebellion” are in 
relation to his human rights work. 

Nestor Nibitanga, a former regional observer with the Association the Protection of Human Rights and Detained 

Persons (APRODH) responsible for central and eastern Burundi, has been held in pre-trial detention for more than 

five months. He has been charged with ‘threatening state security’ and ‘rebellion’. Amnesty International believes 

he is being punished for his peaceful human rights activities and his past affiliation with APRODH.  

He was arrested at his home in Gitega on 21 November 2017. During the arrest, the police took two flash disks 

from his house, one of which contained a draft activities report for a local network of human rights observers. 

Nestor was not employed by APRODH at the time, as it was one of at least 10 human rights organizations shut 

down by the Minister of Interior in October 2016 over accusations of “tarnishing the country’s image” and “sowing 

hatred and division in the Burundian population”.  

Immediately after his arrest, he was held by the National Intelligence Service (SNR) in Bujumbura without access 

to his lawyer until 4 December 2017, when he was transferred to Murembwa central prison in Rumonge, in 

southwestern Burundi, where he remains detained.  

He was denied bail on 3 January 2018, a decision he has since appealed against.  
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Amnesty International considers Nestor Nibitanga to be a prisoner of conscience who is being targeted because of 

his peaceful human rights activities.  

Please write immediately in French or your own language: 

 Calling on the authorities to drop all charges and immediately and unconditionally release Nestor 

Nibitanga; 

 Calling on them to ensure that he has access to his family and  a lawyer of his choice, pending his release; 

 Urging them to ensure that he is protected from torture or other ill-treatment while in detention;  

 Urging them to stop the intimidation and harrassment of human rights defenders.  
 
PLEASE SEND APPEALS BEFORE 11 JUNE 2018 TO: 

Minister of Justice 

Aimée Laurentine Kanyana  

Ministry of Justice 

BP 1305 

Bujumbura, Burundi  

Twitter: @AimeeLaurentine 

Salutation: Dear Minister 
 
 
 
 
 

Prosecutor General of the Republic  

Sylvestre Nyandwi  

Parquet General 

BP 105  

Bujumbura, Burundi  

Email:  sylnyandwi@yahoo.fr  

Salutation: Dear Prosecutor General 

 
 
 
 
 

And copies to: 

Minister of Human Rights, Social Affairs 

and Gender 

Martin Nivyabandi  

Ministry of Human Rights, Social Affairs 

and Gender 

Ex-Building of Finances 

Bujumbura, Burundi 

Twitter: @mmnivyabandi 

Email:  solidaritegenre@yahoo.fr 

Also send copies to diplomatic representatives accredited to your country. Please insert local diplomatic addresses below: 

Name Address 1 Address 2 Address 3 Fax Fax number Email Email address Salutation Salutation  

 

Please check with your section office if sending appeals after the above date. This is the second update of UA 257/17. Further information: 

https://www.amnesty.org/en/documents/afr16/7870/2018/en/ 

 

URGENT ACTION 
HUMAN RIGHTS DEFENDER HELD IN PRE-TRIAL DETENTION 

ADDITIONAL INFORMATION 

Since the start of the political crisis in April 2015, Burundian authorities have engaged in an extensive clampdown on opposition 

members, independent civil society and media. Many human rights activists fled the country for their safety and many are being 

unjustly prosecuted for their human rights work in Burundi.  

Pierre-Claver Mbonimpa, APRODH’s founder and a prominent human rights defender, narrowly escaped an assassination 

attempt on 3 August 2015. His son was killed on 6 November 2015 after being arrested by the police.  

Name: Nestor Nibitanga 

Gender m/f: M 
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